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Portrait physique et moral des habitants. 

Nos primitifs et rares habitants portaient la barbe et 
les cheveux longs, flottant sur les épaules, la blouse de 
toile grise, la ceinture de cuir noir, en un mot tout l'ac­
coutrement gaulois ; ils marchaient pieds-nus, vivant de 
peu, et sacrifiaient au Dieu inconnu. • 

Sous les Romains, ils ne changèrent ni de costume 
ni d'usages ; ils adoptèrent seulement le bonnet et les 
sandales. 

Convertis au christianisme, ils restent fiers, intrépides; 
ils brûlent ce qu'ils ont adoré, ils adorent ce qu'ils ont 
brûlé, et ils meurent courageusement pour le Christ, 
sous le fer homicide des tyrans. 

Devenus Français, on les voit coiffés d'un bonnet ou 
d'un large feutre, habillés des pieds à la tête d'un gros 
drap tiré de la laine de leurs nombreux troupeaux, filée 
par les femmes, tissée par le tisserand du village; le 
drap était blanc, quelquefois teint en rouge ou bleu ; la 


